


Selon la pensée de saint omas, la raison 
humaine « respire », d’une certaine manière : 

c’est-à-dire qu’elle se meut dans un horizon ample, 
ouvert, où elle peut exprimer le meilleur d’elle-
même. [...] Le rapport entre foi et raison constitue un 
sérieux défi pour la culture actuellement dominante 
dans le monde occidental et, précisément pour cette 
raison, le bien-aimé Jean Paul II a voulu y consacrer 
une Encyclique intitulée justement Fides et ratio. J’ai 
moi-même récemment repris cet argument dans 
le discours à l’Université de Ratisbonne. En réalité, 
le développement moderne des sciences apporte 
d’innombrables effets positifs comme nous le voyons 
tous ; ceux-ci doivent toujours être reconnus. Dans 
le même temps cependant, il faut admettre que la 
tendance à considérer vrai uniquement ce qui est 
expérimentable, constitue une limitation à la raison 
humaine et produit une terrible schizophrénie 
désormais évidente qui fait coexister le rationalisme 
et le matérialisme, l’hypertechnologie et l’instinct 
déchaîné. Il est urgent par conséquent de redécouvrir 
de façon nouvelle la rationalité humaine ouverte à la 
lumière du Logos divin et à sa parfaite révélation qui 
est Jésus-Christ, Fils de Dieu fait homme.

Sa Sainteté le Pape Benoît XVI,
Place Saint-Pierre, Angelus du 28 janvier 2007.
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